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font point puiffans les demons, de plus auffi ils ne
tindasr ondaxi, e8a ichien te on-
nous ayment pas.
Kinnonhye.
C’eft pourquoy maintenant d’vne fagon particulie-
Ondaie ati nonhsa anderakti
re ierends graces, de ce que tu as voulu qu*il me co-
atones d’iferi ahaiente-
gnoiffe. Extremement tu nous ayme: en fin
ha. Daat anderakti sK¥annoge: onne
maintenant ie me confacre a toy moy que
chien nonsa onataanky¥as de Kiik-
voicy: en fin maintenant ie te fais mon maiftre tu es.
hon: onne ichié nonhsa ongendiofti da-
principalement le maiftre de moy que voicy ordonne
ak chieendio de x’iikhon fen-
feulement de moy que voicy: n’importe que ie
dionran itoch de k’iikhon: niané to de
fouffre ie penferay feulement, ily
eatonnhontaiona, eerhon itochien ehé-
aduifera feulement le maiftre abfolu de moy
dionraan itochien daak a¥endio de K’ii-
[99] que voicy. Toy tu nous as tous pour crea-
khon. Ifa ichien afetti sk¥aatagan
tures en noftre famille: encore bien que
d’a¥ah¥atfia: a¥anchkran ichien de
ie n'y fuffes prefent, & quelque accident nous arriuaft
te ikhontak, chia ftan onatasan
en noftre famille ie penferay feulement, celuy 1a void
d’asahbatfia, eerhon itochi€, tehaagnra
qui principalement nous a pour creatures:
ichien daak {fonaata%an aa:
mais pour moy ie ne fuis rien du tout, quand bien
tan nendi, ftan ichien ea teen, de te
i’y euffes efté nonobftant nous fuffions morts,

ikhontak, oont ichien aiagenheonnen,



